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L’ensemble des 26 communications réunies dans ce volumineux ouvrage est issu d’un 

colloque qui fut organisé au Museum de Toulouse en avril 2011 sur les « Transitions en 

Méditerranée ou comment des chasseurs devinrent agriculteurs ». Le propos introduit par Jean 

Guilaine était celui de la néolithisation du bassin méditerranéen qui s’est développée autour 

de deux mécanismes : au Proche-Orient avec un basculement autochtone dans l’économie de 

production (agriculture-élevage) et en Méditerranée selon des modes variés de diffusion à 

partir du foyer oriental. En Orient l’évolution s’est faite dans la longue durée vers des 

organisations sociales et économiques totalement repensées ; plus tardivement en 

Méditerranée, un système allochtone s’est mis en place en usant du transfert dans un temps 

plus rapide et sur un espace plus étiré. 

 

Au Proche-Orient, à partir du Xe millénaire, plusieurs vagues de néolithisation 

aboutissent, outre la domestication des plantes et des animaux, à des innovations 

technologiques (gestion de l’eau, du feu, des matériaux malléables) et à une complexité 

rituelle et sociale. La mutation y prend une dimension symbolique liée au processus de 

transition et porte les signes d’une complexité sociale. 

 

Les îles ont constitué d’excellents observatoires pour étudier les transformations autant 

culturelles qu’économiques qui accompagnent la néolithisation. La démonstration en a été 

faite à Chypre qui, après l’acquisition du contrôle des animaux sauvages, appartient dès le 

VIIIe millénaire à l’aire de naissance de l’élevage. La diffusion progressive du bœuf 

domestique dans toute la zone méditerranéenne illustre un aspect exemplaire de la 

propagation de l’économie nouvelle dans la mesure où son point de départ est asiatique. Les 

sites chypriotes et égéens du Xe millénaire proposent une trajectoire commune d’installation 

selon un modèle maritime dans lequel des groupes de chasseurs-cueilleurs-pêcheurs ont 

voyagé entre les îles et le continent. 

 

Sur les îles de l’est de l’Adriatique l’immigration humaine a joué un rôle majeur dans 

l’introduction de l’agriculture et de l’élevage qui a émergé vers 6.000 avant notre ère avec la 

participation active de la population locale. 
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En quelques millénaires, l’ensemble du bassin méditerranéen voit la disparition des 

derniers groupes de chasseurs-cueilleurs et l’avènement de l’économie de production. Née au 

Proche-Orient, au tournant des Xe/IXe millénaires cette économie néolithique atteindra par 

étapes les rives de l’Atlantique dans le courant du Ve millénaire. Une discipline naissante, la 

paléogénétique, apporte de nouvelles ressources pour connaître les étapes de la diffusion 

néolithique à partir du foyer sud-italien et préciser la composante humaine des premiers 

agriculteurs du vieux continent. 

 

La Méditerranée offre un espace privilégié pour observer la mutation qui transforme 

les anciens chasseurs-collecteurs en producteurs de nourriture agricole et animale. Elle est à la 

fois un foyer de transition entre ces deux états et une zone de diffusion de l’économie 

nouvelle. Elle donne les clés pour comprendre les étapes de l’émergence du monde paysan et 

apprécier la richesse de la créativité humaine. Le colloque international de Toulouse qui 

présentait les derniers résultats de la recherche a mis en évidence ces processus plus ou moins 

complexes de diffusion à partir de l’épicentre oriental des traits économiques et culturels 

caractérisant la transition néolithique. 
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